
LA GALERIE

EXPOSITION
26 octobre 2012 – 5 janvier 2013
Dans le cadre du Mois de la Photo 2012

RICHARD DUMAS
�uit�

K
ei

th
 R

ic
ha

rd
s,

 2
01

0 
©

 R
ic

ha
rd

 D
um

as
, G

al
er

ie
 V

U
'



GALERIE VU’ RICHARD DUMAS / SUITE 26 octobre 2012 – 5 janvier 2013 2

L'EXPOSITION DE 50 PORTRAITS

Dix ans après la dernière exposition à la Galerie VU’, Richard 
Dumas, considéré comme l’un des artistes essentiels de l’his-
toire de la photographie, revient, dans cadre du Mois de la 
Photo 2012, avec une exposition intitulée Suite qui poursuit 
son travail et sa réflexion autour du portrait photographique. 
Y seront dévoilés une cinquantaine de tirages argentiques 
en petit ou grand format réalisés par l'artiste lui-même et son 
tireur complice, Antoine Agoudjian.

Nick Cave, 2008

« �En photographie, je cultive le hasard et le fortuit. 
C'est pour cela que je fuis les studios, alors qu'en 
extérieur, chaque situation me pose une nouvelle 
question, à laquelle il faut que j'apporte une 
réponse nouvelle. Parce que je préfère l'inquiétude 
de l'inconnu à l'esprit de système et à la facilité. 
Au risque d'être déstabilisé »

Richard Dumas
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Il connaît autant la musique, le cinéma et la littérature que l’image. 
Et il s’en nourrit, en dandy contemporain, fidèle à ses racines punk 
et à ses passions pour Avedon, à son désir de mise en forme sans 
a priori et avec la capacité de gérer sa liberté comme personne. 
Alors, au gré des commandes de presse, des opportunités, des 
rencontres, il tisse une façon unique de faire travailler la lumière sur 
des visages, parfois sur des espaces, qui disent à la fois sa fragi-
lité – envie de connaître, et de piéger – et sa certitude d’images 
qui lui permettent de se nommer ; à côté, voire contre les autres.
En fait, avec une élégance rare, il assume des commandes, pour 
lesquelles il impose son graphisme et ses contrastes, s’investit 
dans la possibilité d’une image qui ne sera pas toujours publiée. 
Il sait, comme nul autre, s’effacer face à ses sujets tout en restant 
toujours présent, et constitue au fil du temps un album de portraits 
rares, respectueux mais sans emphase, traitant avec la même sin-
cérité et la même exigence un anonyme ou une star du septième 
art. La rigueur de sa sélection impose le point de vue cultivé de 
celui qui ne veut pas que ses images soient seulement un outil de 
communication. 	

« �Finalement, j’aime bien donner l’impression 
que les gens sont seuls, que je ne suis pas là, 
je m’absente d ’eux, c’est paradoxal…».

Richard Dumas

Christophe, 2008
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IL Y AVAIT NOUS DEUX …

Fin des années 70, début des années 80, de nombreux jeunes gens, nourris autant de 
bonne éducation que d’une instruction solide suivent les cours à l’université, à Paris 
comme ailleurs. Il est une province avec Rennes comme capitale où ces étudiants, 
voyant se profiler avec un certain ennui la finalité de tout cela, trouvent dans les textes 
de littérarure, le cinéma et la musique un territoire d’autant plus excitant qu’ils peuvent 
le définir eux-mêmes et y expérimenter quelque chose de neuf, qui leur appartienne en 
propre, ne pas y faire ce qu’on leur a demandé de faire mais faire ce qu’ils ont envie de 
faire. C’est une époque où la peur du lendemain, non seulement n’est pas induite par 
des discours de politiciens tactiques, mais au contraire, n’existe pas… On se nourrit 
des poètes du passé, d’un cinéma qui expérimente, et d’une musique dont le rock & 
roll est le fer de lance, l’épingle à nourrice qui s’accroche aux oripeaux d’un monde qui 
continuera à nier et jusqu’à ce jour ce qu’il aurait pu avoir de bon.

Sa culture, comme de nombreux artistes de sa génération s’est nourrie de musique 
mais également de littérature et de cinéma. Cette culture quasi encyclopédique est 
faite de choix, de références qui dessineront la ligne de cette exposition. Et creusent 
en filigranes sa propre histoire…Parmi ces jeunes gens empreints d’une certaine idée 
des lendemains, se révèle Richard Dumas, brillant étudiant en robotique à l’Université 
de Rennes 1. Jeune homme aérien aux longs doigts effilés de guitariste, il trouve à 
Rennes des comparses comme lui, érudits et esthètes, conscients de leur temps et de 
ce qu’on attend d’eux, pour faire ce que leur temps commande et passer au-delà des 
attentes. Richard Dumas enregistre sur le 4 pistes de Marquis de Sade, la première 
maquette de Mythomane de Etienne Daho, Etienne au chant, Richard à la guitare. Il 
est dans ce courant musical nommé la scène rock rennaise, à part et novatrice dans 
le rock français qui s’illustre par des groupes comme Marquis de Sade, Marc Seberg, 

« �Les gens que je photographie savent que 
je leur porte une attention particulière, 
j’écris avec la lumière. »

Richard Dumas

Gus Van Sant & Scott,
2003
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Les Nus, Ubik etc… Les Transmusicales de Rennes naîtront à ce 
moment-là, dans ce sillage. Ce rappel historique, pour signifier les 
affinités électives que le photographe entretient, avec le monde 
du rock dont on trouve ici plusieurs portraits.

Dumas délaisse alors la musique, sport trop collectif pour le 
solitaire qu’il est et commence à photographier, notamment les 
nombreux musiciens qui affluent vers la capitale Rennaise. Il est 
étonnant de constater, quelques décennies plus tard, comment 
le style est toujours là, reconnaissable entre tous, où le visage est 
finement dessiné par la lumière qui affleure, ne luttant aucunement 
avec les noirs profonds mais semble en émerger doucement, 
comme une réponse à une certaine vanité face au temps qui 
passe. Dumas reste simple dans son appréhension du métier : 
lumière, temps, matière.  
Ces notions se prolongent dans le travail effectué dans la chambre 
noire où il réalise les tirages directement à partir du négatif. Petits 
formats carrés dont il a finement déchiré les bords du papier ou 
grand format sur Agfa avec son tireur complice, Antoine Agoudjan. 
L’attention qu’il porte au tirage est aussi exigeante que celle appor-
tée au moment de la prise de vue.

A la question d’un journaliste qui lui demandait comment s’était 
passée la séance de pose avec telle célébrité, Richard Dumas 
répondit, placide : « Il n’y avait pas qu’elle, il y avait nous deux ». 
Ce laconisme répond à une évidence et qui apparaît clairement 
dans son œuvre. Lui seul saura attendre l’instant afin de créer 
cette impression de découvrir chez le modèle ce sentiment qu’il 
est à ce moment-là, quelque peu étranger à lui-même, captant sur 
le visage un sentiment d’étrangeté, propre à l’existence. Charlotte 
Gainsbourg dont le cou gracile, prêt à se briser contredit un profil 
volontaire et têtu, Keith Richard qui se noie dans un épais halo 
de fumée dont l’œil s’extrait petit à petit pour nous faire voir un 
double qui serait la camarde, vieille complice de toujours dont il 
semble s’amuser en continuant à tirer sur sa cigarette, ou bien 
Patti Smith dont la détermination légendaire semble être rattra-
pée, contrebalancée par une douce réminiscence. Le portrait d’un 
visage porte en lui un mystère quand celui-ci révèle une forme de 
beauté. Et c’est dans cette beauté recherchée et révélée que se 
dégage une certaine idée de l’existentiel.

Dumas prend le visage pour ce qu’il est. Il nous ramène à l’étymo-
logie du mot qui trouve son origine dans visus qui définit l’action, 
la faculté de voir mais aussi par extension l’aspect que présente 
une chose et spécialement une personnalité. Au-delà des repré-
sentations de personnalités, s’étalent devant nous un spectre 
beaucoup plus large et qui a plus à voir avec ce qui nous définit, 
tous, au cours d’une vie. 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http://www.galerievu.com/exposition.php?id_photographe=16&id_exposition=93
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PHOTOS LIBRES DE DROITS POUR LA PRESSE

Charlotte Gainsbourg, 2006Nick Cave, 2008

Keith Richards, 2010 Patti Smith, 2010
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LA GALERIE

VU' WORKSHOPS 
 
Richard Dumas
Quels portraits ?

23, 24 & 25 novembre 2012
www.agencevu.com/workshops


